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Plusieurs actions sont mises en place pour augmenter le 
taux de couverture de ces dépistages chez les très jeunes 
enfants. Outre le recrutement de nouveaux orthoptistes, 
l’organisation de ces séances en milieu d’accueil est une 
belle opportunité pour en faire bénéficier un maximum 
d’enfants. Depuis 2003, 355.368 enfants ont bénéficié du 
dépistage visuel ONE. 

En 2018, l’ONE a augmenté le nombre de dépistages 
visuels réalisés par rapport à 2017 : 30.207 enfants  
ont pu en bénéficier (en 2010, ils étaient 25.551). 11% des 
enfants présentaient des problèmes visuels. 

Sur 1.334 réponses reçues des ophtalmologues chez 
lesquels ces enfants ont été adressés (29% de réponses), 
1.144 soit 86% des anomalies étaient confirmées : parmi 
ceux-ci, 876 enfants (soit 77%) se sont vu prescrire un 
traitement, le plus souvent le port de lunettes. Les autres 
devaient être revus par l’ophtalmologue (6 mois à un an 
après).

La couverture de ce dépistage était de 58% en moyenne en 
2018, comme en 2017 (en 2010 ce taux était de 43%). Plus 
d’1/3 des dépistages sont réalisés en milieu d’accueil, 
contre 2/3 en Consultation pour enfants, ces proportions 
sont très variables d’une province à l’autre. En 2018, 
11.791 enfants ont été dépistés en milieu d’accueil. 

DÉPISTAGES VISUELS EN MILIEU D’ACCUEIL

La vue joue un rôle prépondérant dans le développement de l’enfant. Voilà pourquoi, pour l’ONE,  
le dépistage précoce des troubles visuels est un programme prioritaire de médecine préventive  
du nourrisson et du jeune enfant.

 Nombre d’enfants vus pour la FWB en 2018 
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* -10% du nombre officiel de naissances par commune
à Bruxelles pour tenir compte des enfants non suivis en fwb

Cette stagnation récente du taux de dépistage est liée à 
des difficultés, telles que le recrutement de personnel 
qualifié mais aussi, l’organisation des rendez-vous et 
le nombre conséquent d’absences à ceux-ci, ces deux 
derniers facteurs étant nettement moins présents 
quand les dépistages se font en milieu d’accueil. 

Les régions où le taux de couverture est le plus bas sont 
Bruxelles et le Hainaut (respectivement 50 et 49%). 
En tout, 21 communes n’ont pas organisé de séances de 
dépistage visuel : ce sont de plus petites communes dont 
les enfants sont invités dans les communes voisines 
pour permettre à la structure d’en réunir suffisamment 
pour organiser une séance. 

ESTIMATION DE COUVERTURE
Donnée 2018

POURCENTAGE D’EXAMENS RÉALISÉS EN MILIEU D’ACCUEIL
Répartition dépistages en milieux d’accueil et en consultation de nourissons pour 2018
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Depuis 2018, de nouveaux orthoptistes ont été engagés 
et certains ont augmenté leur temps de travail. Pour 
organiser une séance de dépistage (10 à 15 enfants),  
il sagit de prendre contact avec les examinateurs (leurs 
numéros de téléphone sont disponibles au secrétariat 
subrégional de votre région). Les conditions matérielles 
et l’organisation pratique pour faire ce dépistage sont 
décrites dans l’article du Flash accueil 25 («	Pour	vos	
beaux	 yeux	 ».).Les accueillants des milieux d’accueil 
familiaux sont invités à prendre contact avec le PEPs 
(TMS) de la Consultation ONE la plus proche pour 
connaître les dates des dépistages visuels organisés 
dans leurs locaux et pouvoir les communiquer aux 
parents des enfants qu’ils accueillent.

L’orthoptiste a l’expérience de l’examen du très 
jeune enfant. Il prend le temps nécessaire et dispose  
du matériel pour : 

• dépister un strabisme,

• dépister une différence de vision entre les 2 yeux
(amblyopie),

• dépister un défaut optique (besoin de lunettes),

• dépister une paralysie d’un muscle oculaire.

Il est important de consulter tôt (avant 3 ans)  
car les capacités de récupération visuelle d’un œil  
« paresseux » sont bien meilleures avant 3 ans !  
Plus un trouble visuel est dépisté tôt, plus son 
traitement sera efficace.

Dr. D. CHAUBET, F. HENDRICK (orthoptistes) 
et Dr. Th SONCK Conseillère pédiatre ONE - Hainaut

Témoignage	de	Fabienne	HENDRICK,	orthoptiste	
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Comment pourrais-je vous décrire mon travail de dépistage 
visuel en milieu d’accueil ?

Il y a trois type d’examinateurs : les médecins, les orthoptistes 
et les assistants techniques en ophtalmologie. Je prends moi-
même les rendez-vous avec les milieux d’accueil. Je préfère 
venir le matin pour ne pas perturber le rythme des enfants. 
Vous avez le loisir de convoquer les parents ou pas. Les tests  
se déroulent aussi très bien quand les enfants sont  
assis sur les genoux de leur puéricultrice. Je vois en 
moyenne 10-15 enfants par matinée. 

A mon arrivée, j’adore traverser la pièce de vie des 
enfants. Ils ont des réactions très variées à la vue de 
ma grosse valise! Il y a les curieux que viennent voir,  
les loquaces qui posent des questions, les plus craintifs que 
me regardent passer de loin.

Je peux effectuer les tests, soit dans la pièce de vie,  
soit dans un dortoir, soit dans un bureau. 

J’aime beaucoup ce travail qui me permet d’être très proche 
des enfants. C’est à chaque fois une expérience différente, 
souvent très joyeuse et enrichissante pour moi. 

Après chaque examen, le carnet de l’enfant est complété, 
ainsi qu’une fiche à classer dans le dossier médical.  
A la fin de la séance, on fixe la date pour le dépistage visuel 
suivant.

Envie de réaliser un dépistage visuel dans votre milieu 
d’accueil ? Prenez contact avec nous !
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